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I. INTRODUCTION 

Le contrat entre l'UNIDO et notre societe prevoyait que nous 
executions les travaux suivants: 

a) constater l'etat des machines et d'autres installations 
sur place; 

b) conseiller e"; superviser l' execution de travaux civils 
mineurs, necessaires pour l'installation des Machines de 
tannerie; 

c) installer toutes les machines de tannerie ainsi que d'autres 
equipements; 

d) forme1· un nombre suffisant d'ouvriers pour les operations 
de tannage et le maintient des installations et des machines; 

e) etablir un systheme approprie pour le bon maintient des 
machines et des installations, y compris son contrOle 
periodique. 



II. ACTIONS ENTREPRISES 

Pour satisfaire a ces exigences nous avons nomme 

Mr. c. Duf oix technicien de tannerie 
(Chef de file sur place) 

Mr. J. Bacconin specialist~ mecanicien - electricien 

Mr. A. Terrier D1recteur de tannerie 
Superviseur du projet 

Mr. A. Terrier a fait un premier voyage d exploration a Bujumbura -
a nos frais - pour faire un constat de la situation generale. 

_ 11 a inspecte le site prevu pour la tannerie, et il a pris vision 
des machines stockees depuis 1977 dans un hangar voisin de la 
tannerie. 
Cette etude nous a permis de prendre des diopositions necessaires 
avant mAme le depart de nos coll~bor8teurs pour Bujumbura. 

MM. Du:oix et Bacconin ont commence leur travail a Bujumbura selon 
le delai prevu par le susdit contrat. 
Nos partenaires de la "Societe Nationale des Peaux" (SNP) leur 
ont mis un nombre suffisant de main-d'oeuvres a disposition. 
LP. premiP.r PA~ consi~tnit n n~hlny~r P.t npttoyP.r ln tnnnnrie et 

son alentours. 
Ens~ite il a ete dresse l'tnventaire detaille et complet des 
machines et d'autrEs installations ainsi que des outils de travail. 
Tout ce materiel a ete transporte dans la tannerie m~me. 

GrAc~ au vo}age d'exploration de Mr. A. Terrier, il existait deja 
un plan detallle pour l'emplacement des machines et d'autres 
installations. 
Par cons€quence, les travaux de ma~onnerie ont pu commencer vite. 
Les fondaments pour les machines ont ete poses. Malheuresement 

l@s pA!!erelle! pour la po!e de! foulonn de tannage, b~tonn~en 

en 1978, ont ete mal con~ues et ont dO ~tre partiellement detrui tes 
et rebetonnees. Ces frais etaient tres honoreux. 

MM. Dufoix et Bacconin ont ensuit~ pu monter les machines, foulons 
et d'autres installations, et on pu constater leur etat et en m~me 
temps ils ont pu dresser une liste complete des pieces manquantes 
et des pieces de ~echange necessaires. 
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Toutes les machines, foulons et autres installations ont subis 
des degAts plus ou moins important, dOs au stockage pendant 
environ sept ans. 

Un nombre impressionant de pi~ces manquaient. Les foulons ont snbis 

le d@gAt le plus importsnt puigqu@ toug l@n f ondg @n boin ~tAi!nt 
detruits par les termites et pourtant inutilisables. 
Il a fallu acheter du bois approprie pour cet usage. N'ayant pas 
trou~ la qualite de bois necessaire au Burundi, il a fallu aller 
l'acheter au Zalre. 
Un monsieur de Bujumbura a fabrique de nouveaux fonds de foulons. 

En m@me temps 2 entreprises specialisees ont execute sur la base 
des instructions et avec la surveillance de nos collaborateurs 
l'installation de l'eau et de l'electricite. Ces 2 installetions 
majeures, combinees avec des travaux civils, etaient importantes 
et honoreuses, autant plus que beaJcoup de materiel manquait et 
on a eu des difficultes pour le rempla~er sur place. 

J. Bacconin a egalement lustalle un atelier pour tous les outils 
de travail et les pieces de rechange. Il a fallu achcter sur place 
la plupart de ces outils tandis que nous avons expedie depuis 
l'Europe les outils speciaux et les pieces de rechange. 

On a egalement trouve sur place un nombre de produits Chimiques 
pour le tannage. Un inventaire a ete dresse et ces produits ont 
ete stockes dans un magasin approprie et separe. Ces produits ne 
sont utilisables qu'a bas dosage, si melanges ~vec des produits 
neufe. 

Un dernier travail d 1 installation concernAit l'epuration de l'eau. 
Ils existaient sur place 3 petites lagunes cimentees. 
~lles-ci etaient rempliesde boues, terres, etc.Elles ont ete ;omple­
tement vid~et le materiel trouve s~r place a ete installe egale­
ment. 

Une foi~ !'installation achevee on a passe des contrats d'assurance 
pour le bAtiment et toutes les installations. 
Un ~etit laboratoire fonctionnel a ete installe, ce qui permet de 
faire des tests de petits essays et des analyses. 
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Finalement, le groupe electrogene a ete installe. Ce groupe a 
egalement 30Uffert du long stockage, et !'installation et la 
mise en marche a ete tres laborieuse. Cependant ce &.L'OUpe electro­
gene est indispensable pour la marche reguliere de la tannerie 
etant donne que les coupures de courant sont tres frequents. 

Pendant cette p~riode d'installation c. Dufoix s'est rendu r~gu­
lierement a !'abattoir de Bujumbura pour donner des conseils 
servants a ameliorer la depouille des cuirs et peaux ainsi que 
leur conservation. 
Malheuresement dans cet abattoir la main-d'oeuvre n'est pas qua­
lifiee, et la depouille defectuese faite a la main endommage les 
cuirs et peaux. Ceux-ci sont deprecies sensiblement par cette 
mauvaise d~pouille. 

A' la suite de nos conseils, SNP a decide d'acheter une machine 
mecanique pour la depouille. Cette machine sera installee en mai 
de cette annee. Elle est tres fonctionnelle et simple a la fois, 
et assurera une depouille parfaite ce qui ajoutera de la valeur 
aux cuirs et peaux. 

Une fois toute !'installation achevee, on a procede aux premiers 
essays de tannage ce qui a permis d'initier la main-d'oeuvre dispo­
nible aux differentes operations de tannage. 
Les formules de tanriage, differentes pour ovins, caprins et bovins, 
ont ete fournies par nous et par l'intermediaire de Mr. A. Terrier~ 

Pour ces essays on a tanne au chrome des peaux de chevres, chevreaux 
et moutons jusqu'a ce que les resultats nous aient donnes satis­
faction. Nous avons pris un nombre limite de peaux tannees en 
Europe et nous avons contrOle la qualite de tannage Jans nos 
t~nneries. 

Des essays ont egalement ete fait avec des cuirs de bovins. Ils 
ont ete tannes au chrome. Quoique la qualite du tannage ait donne 
satisfaction, nous a·1rons dQ constate:" que ces cuirs wetblues 
seraient difficilement commercialisables, etant rlonne ]eur basse 
qualite due a la mauvaise depouille et aux defautJ de conservation. 
~er cons6quence noutt .,r.v Ln:1g"oru1 <It~ tunnfl'r cee cul re ou vi4gt4te1. 
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Une fois les essays termines, nous avons commence avec le tannage 
industriel des caprins et ovins. 

Mr. A. Terrier a fait un voyage d'inspection a Bujumbura du 
12 au 21 novembre 1984. 
Il a ete accompagne par Mr. M. Aloy du Centre Technique du Cuir 
de Lyon. 
En effet le CTC, Lyon a f::!it UTIP. etude pour completer et ameliorer 
la station d'epuration. 
Cette etude a ete tres compliquee. Finalement il a ete decide de 
creuser un bassin d'omogenisation t:?t une lagune. 
Ces travaux Civils seront executes a la fin de la Saison des 
pluies, cad. a partir de mi-mai 1985. 
Il a fallu acheter un nombre important d'appareils pour l'epur2tion 
etant donne que le materiel pour l'epuration existant sur place 
etait absolument insuffisant et en plus tres defectuex par le 
long stockage. Ces appareils se trouvent en port franc a BAle et 
seront achemines par air a Bujumbura au mois de mai 1985. 
Les frais que SNP doit soutenir pour 1 1 installation de la station 
d'4puration sont tres eleves. Cependant, la tannerie ne pourra 
produire a pleine capacite qu'avec une station d'epuration fonction­
nant parfaitement. 

Mr. J. Bacconin a forme le personnel necessaire pour le bon main­

tient et la manutention des machines et autres installations. 
Ce personnel est capable d'executer ces travaux independamment 
mais 11 n'est bien sOre pas en mesure de faire des reparations de 
machines d'une certaine consistence. 

Mr. C. D.lfoix a forme le personnel - parmi lequel 3 contremattres -
pour les operations de tannage proprement dites. Ce personnel est 
en mesure de tanner independamment des caprins et ovins jusqu•en 
wetblue. Cependant s'il ~evait y arriver une panne de machine 
serieuse ou une autre panne consistente, ce personnel ne saurait 
@tre ~n mesure d'agir correc~ement. 
Pottr y arriver, tant le personnel responsable pour le tannagt.:, tant 
celui responsable pour le maintient et la manutention devra acque­
rir uno experience bien plvclongue dans les domaines res~6ctifs et 
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il faut que 3 contremattres (2 pour le tannage et 1 pour les 
machines} suivent des stages dans nos tanneries europeennes. 

Depuis que nous avons conunence a tanner jusqu'a ce jour, ncus 
avons tanne environ 70'0CX> peaux de chevres, chevreaux et moutons 
jusqu•en wetblue et la quaiite du tannage a ete approuvee avec 
la mention "tres bien" par nos tanneries europeennes. 

Environ 500 peaux ont ete tannees en vegetal sur des peaux de bas 
choix. Ces peaux se trouvent encore a Bujumbura, par· consequence 
le resultat de cet essay n'est pas encore connu. 

III. RECOMMANDATIONS 

1. Il faut maintenir un expert electricien-mecanicien et un expert 
tanneur sur place pendant une periode d'au moins 12 mois a 
partir du mois de mai 1985. 
LP. pP.r~onnPl form~ ~ur pl:ir.r-- n'P~t: p~~ Pn mP~urP. fip p;~r::.ntjr 

le parfait maintlent des machines et autres installations et 11 
ne peut garantir regulierement un parfait t~nnage. 

2. Les 2 experts sont necessaires pour la mise en application de 
la phase 2, cad. du tannage jusqu'en crust. 

3. Pour que la tannerie s~it viable et rentable a moye~e echeance, 
il faut qu'elle travaille au moins a 80 % de sa cap~cite. 
Il est indispensable que le gouvernement du Burundi interdise 
!'exportation des cuirs et peaux bruts. 

4. 3 membres du cadre technique devraient suivre un stage de 
4/5 mois aupres de tanneries europeennes pour completer leur 
"apprentissage". 

5. Des maintenant on pourrait envisager la phase III: 

Tannage en v~g~tal d'une partie des cuirs et peaux. Fabrica~io~ 
d! AAndal~a !n cui~s pour le march~ local. ~ette phase pourrait 
@tre realisee assez rapidement et les moyens financiers a 
avancer ne seraient pas tres eleves. 
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CONCLUSIONS 

.Nous avons execute tous le~ travaux indiques dans !'introduction 
.du present rapport et affirmons avoir atteint les buts fixes 
prevu par le contrat en question. 
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